
Maître Diane Protat sur la vaccination : 
« 137.000 effets indésirables "recensés" en France, dont 25% de graves.  

Je n'ai jamais vu ça, les chiffres sur les effets secondaires sont stratosphériques. » 
 

Extrait de l’entretien du 08 avril 2022. Durée = 02:13  
https://twitter.com/El_Dic_TatoR/status/1512491933784023048 

 
Effets indésirables des vaccins : « Je n'ai jamais vu ça ! », affirme Me Diane Protat. 

Entretien complet. Durée = 10:35 
https://www.youtube.com/watch?v=jlvaCI7Q4YU 

ou : https://odysee.com/effets-ind%C3%A9sirables-des-vaccins-%C2%AB-je:a 
 

 
 
Effets indésirables des vaccins : « Les témoignages des victimes sont extrêmement 
graves », selon Me Diane Protat. 
https://www.epochtimes.fr/effets-indesirables-des-vaccins-les-temoignages-des-victimes-sont-extremement-graves-selon-me-diane-protat-2000669.html 
Epoch Times, le 08 avril 2022. 
 

Extraits de l’article : 
 

Depuis sa création par Mélodie Féron, le collectif « Où est mon cycle ? », qui regroupe 
environ 10.300 femmes, a recueilli plus de 1.000 témoignages, dont une centaine ont fait 
l’objet d’un signalement officiel dans le cadre de la pharmacovigilance. 
 

« Il y a par exemple des femmes qui ont leurs règles en continu depuis 290 jours ou qui, a 
contrario, ne les ont plus du tout. J’ai aussi des femmes qui ont développé des endométrioses 
sévères ou de l’adénomyose », explique Mélodie Féron. Et la jeune femme de souligner que 
certaines femmes souffrant d’adénomyose ont dû subir des hystérectomies, une chirurgie 
pratiquée pour retirer l’utérus. 
 

Selon la fondatrice du collectif « Où est mon cycle ? », les praticiens qui ne prennent pas au 
sérieux les troubles du cycle menstruel dont souffrent les femmes qui viennent les consulter, 
voire qui refusent catégoriquement d’envisager la possibilité d’un lien de cause à effet avec le 
vaccin, sont particulièrement nombreux.  
 

« La plupart du temps, on leur dit qu’elles sont seules, que ce sont des cas isolés. Je ne remets 
pas en question le travail de tous les médecins, mais dans la plupart des cas on leur dit que 
c’est lié au stress, qu’elles sont malades, mais on ne veut pas parler du vaccin. » 
 

Pour Mélodie Féron, l’omerta qui règne au sujet des différents troubles du cycle féminin 
potentiellement liés aux vaccins, mais aussi l’indifférence d’une partie du corps médical et 
des autorités, voire l’animosité de certains qui n’hésitent pas à dénigrer les femmes qui 
estiment être victimes d’effets indésirables, plongent les personnes concernées dans un 
profond désarroi. 
 



Me Diane Protat qui défend les intérêts du collectif « Où est mon cycle ? », explique avoir 
été particulièrement sollicitée depuis la mise en place de la campagne de vaccination contre la 
Covid : « Des centaines de personnes qui appellent mon cabinet, je n’ai jamais vu ça ! » 
 

Au sortir de son audition par les rapporteurs de l’OPECST (Office parlementaire d’évaluation 
des choix scientifiques et technologiques), Me Protat a mis en avant des « chiffres 
stratosphériques » et a appelé les pouvoirs publics à « prendre la mesure de la gravité de ce 
qui se passe aujourd’hui au regard du nombre d’effets indésirables : 137.000 recensés en 
France par l’Agence nationale de santé du médicament (ANSM), dont 25% d’effets graves. Il 
me semble que ces signaux d’alerte doivent interpeller immédiatement les parlementaires 
français ». 
 

« J’alerte depuis des mois sur la gravité et l’anormalité des effets secondaires. Actuellement, 
l’Organisation mondiale de la santé (OMS) dénombre 3,5 millions d’effets secondaires sur 
VigiAccess, c’est plus que tous les autres médicaments et tous les autres vaccins réunis en 50 
ans. Comme on sait que seulement 10% des chiffres sont remontés [à travers la 
pharmacovigilance], faites la multiplication, vous allez voir que l’on atteint des chiffres 
stratosphériques. » 
 
« M. Olivier Véran avait dit aux femmes que ce n’était pas grave si elles sautaient un cycle, 
qu’il reviendrait le mois prochain. Force est de constater qu’aujourd’hui ce n’est pas le cas. » 
 

 
 

 


